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1.Introduction 
La question du développement pastoral a toujours été au centre des politiques

publiques au Tchad. C’est dans ce cadre que sont mis œuvre :

- Des programmes

- Des projets liés les uns aux autres afin d'atteindre le but ultime de l'organisation

Ces différentes actions qui ont conduit à la matérialisation

- des ouvrages d’hydrauliques pastoraux ;

✓Les puits pastoraux ;

✓Les puits traditionnels ;

✓les mares aménagées ;

- les couloirs de transhumances pour ne citer que cela



Au Tchad, les couloirs de transhumance sont autorisés par la loi n°4 du 31
octobre 1959 et leur matérialisation a commencé une année plus tard
(1960) par l’aménagement de corridor ayant pour but de sécuriser la
mobilité et le pâturage, les champs et autres. Les dimensions initiales
étaient:

- Longueur 100 m

- Une emprise de 30 m

Mais sur le terrain, la longueur varie dans

l’espace en fonction des emprise

végétale et des moyens
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De cette date à nos jours le Tchad, en tant que territoire, n’a pas changé alors que sa
population a augmenté et les besoins de cette population sont élastiques dans le temps
et l’espace.

- la population du Tchad est passée de 3,002 millions de 1960 (BM) à 16.818.391 en
2021, selon (INSEED, 2021).

-Le nombre de bétails a augmenté : 93,8 millions de têtes du bétail constitué
essentiellement des ruminants (MEPA, RGE – 2012/2015 )

-L’espace de production animale s’est élargi avec l’augmentation de cette population

-Le nombre de producteurs agricoles a augmenté (80% des 16.818.391).

-L’austérité climatique concentre 50 % du cheptel sur un dixième du territoire (Christian
Haessler et al, 2003, p.4)

-La prolifération des marchés à bétails

Cette situation pose la problématique de la gestion des couloirs de transhumance.

2. Questions  



3. Démarche 

La méthodologie qui a permis de réaliser ce travail est basée
essentiellement sur :

- Les enquêtes auprès:

✓Les autorités administratives et traditionnelles;

✓Les éleveurs (nomade et sédentarisés);

✓Les agriculteurs

- Les observations directes de terrain.

Nombre de personnes enquêtées: 180 personnes da

Le terrain de recherche est la Province du Moyen Chari composée de
trois département qui sont le Barh Koh, le Lac Iro et la Grande Sido
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Nous avons travailler principalement travailler à :

• De Manda à Balimba pour apprécier le comportement des acteurs au 
tour du Park 

• La grande Sido à cause de l’importance des éleveurs (393) repartis
entre 5 nationalité (Tchadienne, Soudanaise, Centrafricaine,
Camerounaise Nigériane) et des animaux (3 406)

• Koumougo

3. Démarche (suite)



3. Résultats 

Dans la Province du Moyen Chari, avec l’appui des partenaires au
développement des réaménagements ont été réalisé pour sécuriser la
transhumance 2017 et 2018. Toutefois :

• 1. Manque des aires de stationnement (sur plus de 35 km )

• 2. Manque des ouvrages hydrauliques pastoraux sur les trajectoires

Conséquences

- Recherche de l’eau autour des villages

• 3. Insuffisance de balisage

- Non identification des tracées



• Emprise végétale des couloirs de transhumance



Conséquences

▪ Les couloirs sont rétrécis

▪ Les balises se sont pas perceptibles 

▪ Les pasteurs forgent  des passages déviant les corridors traversant les 
champs des agriculteurs.

4. Certains couloirs traversent les villages

C’est le cas de Koumougo où le couloir traverse 17 villages.

5. Non respect délibéré des couloirs

3. Résultats 



Conclusion

- Des couloirs de transhumances sont certes tracés. Mais sur les pratiques sur le
terrain montrent de nombreuses insuffisances

- De nombreux éleveurs ignorent l’existence de ces tracées, ce qui demande une
sensibilisation

- Le non respect délibérés par les acteurs concernés (agriculteurs et éleveurs) des
dispositif de sécurisation des champs et des animaux, il faut également une
sensibilisation

- Insuffisance des ouvrages hydrauliques pastoraux…
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